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MALTE ET LA GRANDE‑BRETAGNE : 
D’UNE TACTIQUE MILITAIRE À UNE STRATÉGIE 

ÉCONOMIQUE

Xavier Labat Saint Vincent

La paix d’Amiens, signée le 27 mars 1802 entre la France, l’Angleterre, 
l’Espagne et la Hollande, mit un terme à un conflit vieux de dix ans, provoqué 
par la France révolutionnaire. Cette paix, accueillie favorablement dans ces 
pays, épuisés financièrement et militairement, dura à peine plus d’un an. Si, 
depuis près de deux siècles, les analyses historiques divergent lorsqu’il s’agit de 
déterminer qui, de la France ou de l’Angleterre, fut le responsable de la rupture, 
le motif de cette rupture, lui, fait consensus : Malte. 1

Les raisons politiques qui ont amené cette reprise du conflit n’ont jamais 
permis d’établir avec certitude lequel des deux protagonistes en portait la plus 
grande responsabilité : il faut donc envisager un facteur autre que politique, 
et chercher à déterminer les causes économiques de la rupture. Pour cela, 
examinons les situations et les politiques économiques des deux pays au début 
du xixe siècle, puis leurs relations diplomatiques avec, comme point de mire 
assez surprenant, eu égard à sa petite taille, l’archipel maltais, acteur essentiel 
malgré lui des convoitises européennes.

Il peut paraître étrange que l’Angleterre ait souhaité aussi ardemment la 
signature de la paix en 1802. En effet, dirigée depuis 1783 par un jeune et 
habile Premier ministre, William Pitt, elle avait connu après la fin de la Guerre 
d’Indépendance Américaine un redémarrage économique qui en faisait, en ce 
début de xixe siècle, un modèle pour l’Europe. Le traité de commerce signé 
avec la France en 1786 lui avait permis de développer sa flotte marchande 
et d’étendre ses réseaux maritimes comme aucune autre puissance ne l’avait 

1 Alain Blondy, L’Ordre de Malte au xviiie siècle, des dernières splendeurs à la ruine, Paris, 
Bouchene, 2002, in-8°, 523 p., p. 469 sq. ; William Hardman, A History of Malta during 
the Period of the French and English occupations, 1798-1815, éd. J. Holland Rose, London, 
Longmans, Green and Co, 1909, p. 432 sq. 
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fait jusqu’alors. L’Angleterre apparaissait donc en pleine prospérité, mais ce 
n’était qu’une apparence. L’évolution économique du xviiie siècle avait laissé 
apparaître, autour des grands centres industriels, un prolétariat nombreux, 
chassé des campagnes par les propriétaires terriens. À la misère de ce prolétariat 
s’ajoutaient alors celles de la guerre, avec leurs répercussions financières qui ne 
faisaient qu’ajouter aux malheurs d’une trop grande partie de la population. 
L’Angleterre comprit alors que la paix était nécessaire, mais Pitt, ne pouvant s’y 
résoudre, démissionna (mars 1801). Les préliminaires s’ouvrirent en novembre 
1801 afin d’en déterminer les conditions. Ils furent accueillis avec joie à Londres, 
mais très rapidement, une forte opposition émergea, principalement menée par 
Grenville et Wyndham. Ces derniers reprochèrent au pacifiste successeur et ami 
de Pitt, Addington, d’avoir négligé dans les préliminaires les questions relatives 
à l’économie. Mais cette opposition, pourtant active à alerter l’opinion publique 
sur les dangers que représentait un tel oubli, ne fut pas écoutée du grand public, 
aspirant par-dessus tout à la paix. 

En France, la paix fut également accueillie avec des transports d’allégresse. 
Après une décennie riche en événements plus ou moins heureux, mais quoi 
qu’il en soit éminemment néfastes pour l’économie, cette paix occasionna un 
relèvement des affaires. Contrairement à l’Angleterre, la France conservait à 
cette époque une attitude profondément protectionniste, et le milieu négociant 
craignait par dessus tout que la paix ne lui apportât, comme après la guerre 
d’Indépendance américaine, un nouveau traité de commerce avec l’Angleterre. 
L’opinion publique rendait la guerre et la concurrence anglaise responsables de 
la décadence du commerce et de l’industrie, ce qui expliquait son souhait de voir 
insérer dans le traité de paix un tarif de douane très élevé, voire une interdiction 
pure et simple des produits anglais. De plus, la France avait su se créer une 
position privilégiée en Europe en négociant, avec les principales puissances 
économiques continentales, des conventions commerciales. Ces dernières lui 
assuraient la meilleure place dans le négoce en mer Baltique 2, en Méditerranée 
et en mer Noire, et ce avant même la fin des hostilités. 

Aucune clause commerciale n’étant finalement incluse dans le traité, 
l’Angleterre se crut, à juste titre, à la veille d’être exclue du commerce européen. 
Or, nous l’avons vu, ce pays avait souhaité ardemment la paix pour des raisons 
financières, mais encore plus pour des raisons économiques. Il fallait à son 
industrie de vastes débouchés pour écouler la production immense que le marché 

2 Leos Müller, Consuls, Corsairs and Commerce. The Swedish Consular Service and Long-distance 
Shipping, 1720-1815, Uppsala, Uppsala Universitet, 2004, p. 39 sq. ; Pierrick Pourchasse, 
Le Commerce du Nord. Les échanges commerciaux entre la France et l’Europe septentrionale 
au xviiie siècle, Rennes, PUR, 2006. 
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intérieur ne pouvait absorber, et fournir ainsi de l’emploi à un prolétariat de 
plus en plus menaçant. L’Angleterre avait fait de grands efforts diplomatiques, 
se contentant de concessions politiques restreintes, abandonnant ses conquêtes 
coloniales à l’exception de Ceylan et de la Trinité, et acceptant le principe du 
retour de l’Ordre des Hospitaliers de Saint-Jean de Jérusalem à Malte 3. Or, les 
motifs économiques qui l’avaient poussée à agir de la sorte n’étaient pas même 
mentionnés dans le traité de paix. Quant aux négociations relatives à un traité 
de commerce, elles laissaient augurer de profondes divergences de vue entre les 
deux pays. Avant la signature du traité de paix, en mars 1802, Hawkesbury, le 
ministre des Affaires étrangères d’Addington, avait tenté d’amorcer des relations 
économiques avec la France. À la même époque, Bonaparte était convaincu par 
son entourage du danger d’un tel accord, opinion traduite par la presse française 
annonçant qu’il n’y aurait pas de traité mais simplement un tarif douanier. 
Cet accord avait déjà fait l’objet de discussions au Conseil de commerce de 
Paris : ses membres, tout d’abord favorables au renouvellement du traité de 
1786, avaient fini par opter pour la proposition des députés de Rouen, prônant 
un tarif prohibitif. Dès le début du Consulat, la législation protectionniste 
promulguée par la Convention et le Directoire contre les produits anglais 
fut maintenue, parfois même aggravée, notamment en ce qui concernait le 
sucre qui finit par être interdit. La Grande-Bretagne, convaincue que la France 
souhaitait maintenir cette guerre économique, maintint également les tarifs 
douaniers élevés appliqués durant le conflit à l’égard des produits français. La 
contrebande entre les deux pays se développa alors de façon intense, amenant 
Bonaparte à prendre des mesures draconiennes. 

Toutes les tentatives de rapprochement ainsi que les propositions d’échanges 
partiels émanant de Londres échouèrent face à l’intransigeance française. 
Rapidement le mécontentement grandit en Angleterre. Pitt lui-même, ayant 
jusqu’alors conseillé à Addington la modération, tout comme il l’avait pratiquée 
dix ans plus tôt face à la Législative, reculant jusqu’au dernier moment l’entrée 
en guerre de son pays, abandonna cette politique de conciliation. L’on envisagea 
à ce moment au Parlement, lors de séances particulièrement agitées, d’interdire 
l’importation des produits français. Addington de son côté restait dans le droit 
fil de sa politique pacifiste : tentant un ultime rapprochement avec la France, il 
renouvela ses offres d’entente commerciale, et obtint finalement de Bonaparte 
l’envoi par la France d’un émissaire chargé de négocier un accord commercial. 
Une fois de plus, les deux pays furent incapables de trouver un terrain d’entente. 

3 Le traité fut signé à Amiens le 6 germinal an X (27 mars 1802), et l’article 10 stipulait que 
l’archipel maltais serait rendu à l’Ordre de Saint-Jean de Jérusalem. Alain Blondy, L’Ordre de 
Malte..., op. cit., p. 458.
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De ce moment datent les premiers signes de tension réelle entre les deux pays, 
tensions qui entraînèrent la rupture des négociations concernant le traité de 
commerce et amenèrent l’Angleterre à ne plus cacher sa volonté de garder Malte. 
L’attitude pressante de Bonaparte concernant l’évacuation de Malte était plus 
que clairement évoquée par l’ambassadeur Whitworth à son ministre : « If the 
English governement is determined to keep possession of Malta, the First Consul 
will suffer himself to be cut in pieces rather than to consent to it ». 4 La parution 
du rapport Sébastiani 5, et enfin, en avril 1803, une nouvelle modification de 
la législation française reconnaissant cette fois le caractère définitif de toutes 
les mesures prises à l’encontre du commerce anglais, amenèrent une rupture 
que l’Angleterre commerçante considérait comme nécessaire. Pour Londres, 
l’insistance de Bonaparte à voir Malte ainsi qu’Alexandrie évacuées par les 
forces britanniques, ne faisait que corroborer les spéculations de l’ambassadeur 
anglais, relatives aux projets du Premier Consul sur l’Égypte. Tant que ces deux 
places étaient aux mains des Britanniques, lesdits projets seraient bloqués, mais 
inversement tout retrait britannique entraînerait aussitôt la mise en marche de 
l’expédition française 6.

Après avoir évoqué de façon synthétique les situations respectives de la 
Grande-Bretagne et de la France, ainsi que leurs relations à ce moment crucial 
de leur histoire, penchons-nous vers cette petite île de Méditerranée qui, une 
fois de plus à son insu, attirait sur elle les convoitises des plus grandes puissances. 
Malte, envahie en juin 1798 par les Français menés par le général Bonaparte, 
avait su rapidement prouver qu’elle n’était plus résignée à supporter ce que 
son histoire lui avait toujours imposé, la domination extérieure. Les Français 
furent tout d’abord accueillis comme les libérateurs d’un Ordre religieux 
considéré comme anachronique et devenu insupportable au fur et à mesure 
de l’émancipation économique d’une frange de plus en plus importante de 
la population. Mais ils commirent l’exploit de se faire détester par les Maltais 
en moins de trois mois, en raison des profonds changements qu’ils tentèrent 
d’imposer, à tous les niveaux et de façon brutale, avec toutefois comme dessein 

4 Lettre de Lord Whitworth, ambassadeur d’Angleterre à Paris (1802-1803) à Lord Hawkesbury, 
en date du 9 avril 1803 citée dans William Hardman, A History of Malta..., op. cit., p. 476.

5 Le général Sébastiani fut chargé d’une mission commerciale en Syrie et Égypte par le 
Premier Consul, en août 1802. L’on comprit, aussi bien à Londres qu’à Constantinople, 
que le but de cette mission était une reconnaissance militaire. Le contenu du rapport fut 
publié le 30 janvier 1803 par Le Moniteur, et, la semaine suivante, Lord Whitworth faisait 
savoir à Talleyrand que l’Angleterre refuserait de quitter Malte tant que des explications 
satisfaisantes ne lui seraient pas données sur ce rapport. Alain Blondy, L’Ordre de Malte..., 
op. cit., p. 473.

6 Ibid.
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de moderniser les institutions maltaises. Mais, tout comme Ximenès 7 avait 
rencontré une forte résistance aux mesures utiles et nécessaires qu’il avait voulu 
instaurer à Malte, les Français ne purent envisager de réformer le pays sans 
heurter une population réfractaire à une législation omniprésente, synonyme 
de modernité 8. Malte réagit donc en 1798 comme elle l’avait fait en 1775, avec 
cette fois encore un clergé plus leader qu’organisateur 9. 

De retour d’Égypte, et à peine mis au courant du soulèvement maltais, Nelson 
ordonnait d’envoyer un secours sur l’île, estimant que les premiers succès des 
insurgés ne présageaient en rien une victoire finale, du fait d’un armement 
insuffisant et surtout de l’inexpérience des chefs maltais en matière militaire. Il 
ordonna à Sir Alexander Ball 10, le 4 octobre, de quitter Naples pour effectuer 
le blocus de Malte, en coopération avec les Portugais. Le hasard d’un ordre 
militaire venait de désigner un homme dont l’attitude à l’égard de l’île et de ses 
habitants devait très rapidement modifier le cours des événements. George III 
n’envisageait pas un seul instant d’acquérir la souveraineté de l’île, et estimait 
que la meilleure façon de régler le problème serait de la rendre à l’Ordre de 
Saint-Jean de Jérusalem 11. Cette vision ne devait pas évoluer jusqu’à la fin du 
premier mandat de Pitt, en 1801, ni même avec Addington. En effet, aussi 
étrange que cela puisse nous paraître aujourd’hui, les dirigeants anglais ne 
voyaient à cette époque aucun intérêt à la possession de Malte, dès lors que 
celle-ci ne redevenait pas ce qu’elle avait été au xviiie siècle, une base française en 
Méditerranée. Nelson lui-même, après sa victoire à Aboukir, ne voyait dans cet 
épisode qu’une nouvelle occasion de combattre les Français, et ne songeait pas 
à prendre définitivement Malte. Mais son ami Ball n’avait pas la même vision 
que lui. À peine débarqué sur l’île, il fut convaincu du réel attrait que cette 
île, située aux confluents des deux bassins de la Méditerranée, et dotée d’anses 
naturelles aménagées en de superbes ports largement fortifiés, pouvait présenter 
pour son pays. À l’analyse purement militaire de Nelson, il opposait une analyse 
économique, qui n’était pas pour déplaire à la classe des négociants anglais.

7 L’Aragonais Francisco Ximenès de Texada fut Grand Maître de l’Ordre de Malte de janvier 
1773 à novembre 1775. Sa politique réformatrice et son autoritarisme entraînèrent de 
nombreux troubles dans l’île.

8 « Rien n’est plus étranger aux Maltais que l’idée d’État. La modernisation de l’économie 
instaurée sous l’Ordre ne s’est pas accompagnée d’une modernisation des mentalités 
publiques  ». Alain Blondy, «  Malte, des occupations française et britannique à 
l’indépendance », Revue des mondes musulmans et de la Méditerranée, n° 71, 1994, p. 143-
150, précisément p. 143.

9 Alain Blondy, L’Ordre de Malte..., op. cit., p. 418.
10 Sir Alexander Ball découvrit Malte en octobre 1798 ; il en fut le gouverneur de 1802 à 1809.
11 Voir la lettre de Lord Grenville à Sir Wm. Hamilton, en date du 3 octobre 1798. William 

Hardman, A History of Malta..., op. cit., p. 129-130.
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Ball dut s’atteler à une double tâche  : d’une part il lui fallait évincer 
définitivement les Français, bloqués dans la Valette depuis le début du mois de 
septembre. Pour cela, il était indispensable de renforcer le blocus afin qu’ils soient 
amenés à se rendre. D’autre part, il lui fallait se présenter aux Maltais comme 
l’unique solution, instiller dans leur esprit l’idée que seule la Grande-Bretagne 
travaillait réellement pour eux. Il devait également, à l’extérieur de Malte, 
persuader les dirigeants de l’utilité de l’île, et pas seulement du point de vue 
militaire. Ses contacts avec la caste des négociants de la City, et surtout avec 
son ami Auguste Miles, journaliste au Morning Post et soutien actif à Pitt, 
confortèrent l’opposition dans son analyse, à savoir que le maintien anglais à 
Malte était nécessaire. Tous ces acteurs intéressés au négoce, ou conscients de 
son intérêt en Méditerranée, ne cessèrent d’œuvrer en ce sens. Et c’est dans ce 
sens que Ball encouragea les deux députations maltaises, la première auprès du 
Roi de Naples en février 1799 12, la seconde auprès de George III en février 1802, 
afin que ces monarques fussent assurés du réel attachement de la population à la 
Couronne. À Malte, Ball choisit parmi les chefs maltais celui qui lui paraissait 
le plus à même de le seconder, Vincenzo Borg dit Braret. Ce dernier travailla 
sincèrement pour Ball, espérant ainsi une récompense en terme de pouvoir une 
fois la position de l’Angleterre fortifiée.

Après deux années et demie d’une politique menée de façon relativement 
autonome, Ball se heurta à la vision purement militaire, elle aussi, de Sir Ralph 
Abercromby, en route pour l’Égypte. Durant le bref séjour d’un mois de ce 
dernier (novembre-décembre 1800), il confia les pouvoirs militaires au Major 
Général Pigot, déclarant que la Grande-Bretagne prenait l’île sous sa protection. 
Il lui laissa pour instruction d’empêcher toute prétention d’une autre puissance 
à la souveraineté de l’île, d’ouvrir le port à toute nation alliée de l’Angleterre, 
et d’ordonner au capitaine Ball, de la Royal Navy, de prendre en charge le 
gouvernement civil du pays « until His Majesty’s pleasure shall be known » 13. Cette 
dernière mention laissait clairement paraître que le capitaine de la Royal Navy était 
devenu persona non grata aux yeux des dirigeants anglais, qui lui préféraient des 
exécutants plus soumis. Il peut paraître surprenant que le gouvernement anglais 
de Pitt n’ait pas apprécié le zèle avec lequel son représentant s’activait, de façon 
intelligente et fructueuse, pour lui maintenir l’attachement des Maltais, qui plus 
est à un moment où la France représentait un réel danger. Quoi qu’il en soit, Sir 
Alexander Ball fut prié de quitter Malte, le 20 février 1801, et fut remplacé le mois 
suivant par le Commissaire civil Sir Charles Cameron.

12 Alain Blondy, L’Ordre de Malte..., op. cit., p. 426-427.
13 Lettre de Sir Ralph Abercromby au Major Général Pigot, en date du 10 décembre 1800. 

William Hardman, A History of Malta..., op. cit., p. 336 sq.
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Ce mois de mars 1801 connut deux événements internationaux majeurs : le 
premier, le plus important, fut l’assassinat du Grand Maître autoproclamé de 
l’Ordre, le tsar Paul Ier, remplacé par son fils, Alexandre Ier. Le second fut la 
démission de Pitt, remplacé par son ami Addington. Si Pitt démissionna, nous 
l’avons vu, ce fut essentiellement en raison de son refus d’accepter la teneur 
des Préliminaires de la Paix. Le nouveau Premier ministre, pacifiste, se montra 
immédiatement plus conciliant envers le Premier Consul, désireux qu’il était de 
parvenir le plus tôt possible à un accord. Il faut rappeler, à son corps défendant, 
que l’évacuation de Malte par les troupes britanniques était une des conditions sur 
lesquelles le Premier Consul n’envisageait pas de céder. En outre, le nouveau tsar, 
Alexandre Ier, aurait été offensé de toute alternative autre que le retour de l’Ordre 
des Chevaliers de Saint-Jean de Jérusalem. Les rumeurs d’une possible entente 
franco-russe avaient également conforté Addington dans sa volonté d’apaisement. 

Il y avait à cette époque en Grande-Bretagne plusieurs courants de pensée. 
D’une part, les partisans de la paix, qui étaient essentiellement les Landlords, 
peu à même d’apprécier les arguments économiques. D’autre part, les 
partisans de la guerre impérialiste, représentants de la City, qui, même s’ils 
n’étaient pas tous persuadés de l’utilité de Malte, condamnaient la politique 
d’Addington d’abandon de la Méditerranée à la France. Ils avaient bien 
compris que redonner Malte à l’Ordre équivaudrait à la rétrocéder à la France. 
Nelson, en revanche, était toujours farouchement opposé au maintien des 
Anglais à Malte, car l’île n’était d’aucune utilité pour bloquer Toulon. Il lui 
préférait Minorque. À cette vision de stratégie navale, Ball et ses partisans 
opposaient une vision impérialiste, c’est-à-dire militaro-économique 14, vision 
partagée par Pitt et ses partisans :

Malta is to be preferred to any of the islands, and […] it will be regarded as the 
watch tower of the Mediterranean, the great military and naval depot as well as the 
commercial storehouse of Great Britain 15.

Cet attachement à défendre leurs intérêts produisit un effet positif sur les 
Maltais, qui d’une part n’avaient jusqu’alors connu que le pouvoir municipal, 
et d’autre part avaient toujours été ignorés par l’Ordre et brusqués par les 
Français. La Grande-Bretagne, telle qu’elle se révélait à travers les agissements 
et les paroles paternes de Ball, leur apparut alors réellement comme la meilleure 
alternative pour mettre un terme à leur confusion.

14 Alain Blondy, L’Ordre de Malte..., op. cit., p. 467.
15 Lettre de Ball à Miles, en date du 2  novembre 1803. The correspondence of William 

Augustus Miles on the French Revolution, 1789-1817, éd. Rev. Charles Popham Miles, 
London, Longmans, Green and Co, 1890, 2 vol., t. II, p. 334-336
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Finalement, le travail de Ball sembla porter ses fruits. En effet, la lettre d’instructions 
que Sir Hobart, Ministre de la Guerre et des Colonies d’Addington, écrivit le 14 mai 
1801 à Sir Cameron, le nouveau Commissaire civil de Malte, donnait l’impression 
que le gouvernement souhaitait renforcer son implantation dans l’île :

[…] in a military position of so much importance as Malta all measures of the 
former description should nevertheless be taken in concert with the persons in whose 
hands are placed the safety and defence of the place 16.

Le moment lui semblait opportun, et ce pour plusieurs raisons. La Grande-Bretagne 
gouvernait l’île, en bonne intelligence avec la population, depuis neuf mois. 
Les Maltais, d’après Ball, souhaitaient majoritairement leur rattachement à la 
Couronne. Le principal obstacle à leur maintien sur l’île venait de disparaître avec 
l’assassinat de Paul Ier. Enfin la victoire de Nelson à Copenhague obligeait la Russie 
à se retirer de la coalition formée six mois plus tôt contre la Grande-Bretagne. 
Mais malheureusement pour eux, le nouveau tsar, s’il ne suivait pas les traces de 
son père en matière de fantaisie chevaleresque, n’en déclara pas moins qu’il serait 
le Protecteur de l’Ordre. Il n’était donc pas question pour la Grande-Bretagne 
de risquer de froisser ce dirigeant, et elle dut se résoudre à reprendre les bonnes 
dispositions du début du Ministère Addington. Alors qu’il tentait de faire 
taire les divergences nationales sur la question maltaise pour parvenir à la Paix, 
Addington se trouva embarrassé par la venue, le 1er février 1802, d’une députation 
maltaise chargée, au nom du peuple maltais, de présenter au Roi son refus de voir 
revenir l’Ordre, ainsi qu’une demande de rattachement de leur île à la couronne 
d’Angleterre. Cette demande plaçait le ministre en porte à faux vis-à-vis de son 
opposition. Sir Alexander Ball, hostile au gouvernement, prit en charge ces 
émissaires et, fort du soutien qu’ils véhiculaient, s’attacha à renverser l’opinion en 
faveur du maintien des Britanniques à Malte. Mais cet épisode de la députation 
maltaise ne fit que retarder la signature du traité de paix de quelques semaines. 
En effet, Bonaparte fit connaître, début mars, son impatience à son frère Joseph, 
chargé des négociations auprès d’Addington. Après quelques derniers jours de 
discussions, on parvint à un accord.

La paix fut donc finalement signée le 27 mars 1802, avec pour ce qui nous 
intéresse, comme clause principale la rétrocession de l’île aux Chevaliers de Saint-
Jean de Jérusalem, rétrocession effectuée sous le contrôle de puissances étrangères. 
L’article 10 du traité, celui concernant Malte, stipulait également que :

– les Chevaliers devaient se réunir en un Chapitre Général afin de procéder à 
l’élection d’un Grand Maître ;

16 Lettre de Lord Hobart à Cameron, en date du 14  mai 1801, citée dans William Hardman, 
A History of Malta..., op. cit., p. 350-351.
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– l’Angleterre devait évacuer Malte dans les trois mois ;
– une Langue maltaise devait remplacer les Langues française et anglaise ;
– la garnison de l’île devait être composée, au moins pour moitié, de 

Maltais ;
–  l’indépendance de l’île devait être garantie par la Grande-Bretagne, la 

France, l’Autriche, la Russie, l’Espagne, la Prusse ;
– Malte était déclarée neutre de façon permanente ;
– ses ports devaient être ouverts à toutes les nations, exception faite des 

régences barbaresques, jusqu’à nouvel ordre ;
– les statuts de l’Ordre antérieurs à 1798 restaient valables ;
– les droits de suzeraineté de Naples étaient reconnus et cette puissance devait 

fournir à l’île une garnison de 2 000 hommes, jusqu’à ce que l’Ordre soit en 
mesure d’en assurer la relève.

Bonaparte était satisfait, persuadé qu’une fois l’Ordre réinstallé, l’île serait à 
nouveau favorable à la France. En revanche, en Grande-Bretagne personne ne 
croyait aux chances de la paix. Le parti des Landlords était en perte de vitesse, 
alors que celui qui soutenait le commerce, favorable à une expansion militaire 
et colonialiste, était de plus en plus populaire. Ce traité fit également d’autres 
mécontents.

Tout d’abord les principaux intéressés, les Maltais. Ils avaient l’impression que 
leur Révolution leur avait été volée. En effet, même s’ils reconnaissaient que, 
sans l’aide de la Grande-Bretagne leur soulèvement aurait été voué à l’échec, 
ils auraient apprécié que l’on reconnaisse le réel courage de leur action en les 
invitant à s’asseoir autour de la table des négociations. 

Ensuite, Alexandre Ier, qui refusait d’apporter sa caution quant à la garantie 
de l’indépendance de l’île. Le mode d’élection prévu dans l’article 10 n’était pas 
celui sur lequel il s’était accordé avec le Pape. Sur ce point, qui peut paraître un 
détail minime par rapport au reste, le tsar se montra intransigeant, déclarant que 
toute modification du mode d’élection serait considérée comme un attentat à la 
dignité du Pape, de la Russie et de ses prieurés. Il menaça alors de nationaliser 
les prieurés et de créer une Langue autonome.

Enfin, le Roi d’Espagne, Charles IV, qui, poussé par les jansénistes, incorpora 
les biens de l’Ordre à sa couronne et se déclara Grand Maître dans son 
royaume.

La hantise de l’explosion de l’Ordre en prieurés nationaux réapparaissait. La 
France et la Grande-Bretagne durent alors accepter le mode d’élection imposé 
par le tsar, et le bailli Ruspoli fut choisi par le Pape parmi les propositions, le 
16 septembre 1802 17. Il était en Grande-Bretagne lorsqu’il apprit qu’il était le 

17 René Borricand, Histoire de l’Ordre de Malte, Aix-en-Provence, Borricand, 1968, p. 128.
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nouveau Grand Maître de l’Ordre. Il demanda à rencontrer Addington, et fit 
savoir peu après qu’il renonçait à sa charge, ayant bien compris que l’Angleterre 
n’avait pas l’intention de quitter l’île dans les trois mois. Finalement, le bailli 
Tommasi, soutenu par la Russie, fut choisi 18. 

Mais revenons sur le motif qui a poussé Ruspoli à renoncer à sa nouvelle 
charge, à savoir son appréhension de voir la présence britannique s’éterniser. 
Il avait, d’une part, compris que l’Ordre n’avait presque plus de bien-fonds en 
Europe, ceux de France ayant été nationalisés et ceux d’Espagne étant devenus 
autonomes. D’autre part, il savait que la Russie et la Prusse s’étaient finalement 
désengagées en ce qui concernait le contrôle de l’application de l’article 10 de 
la Paix d’Amiens. Il comprenait l’hésitation, légitime, de la Grande-Bretagne à 
évacuer l’île. En effet, Malte gouvernée par un Ordre fantoche serait vite devenue 
une proie facile face pour le Premier Consul. Ce fut en fait essentiellement le 
schisme espagnol qui fournit à la Grande-Bretagne un argument de poids : il 
lui permettait d’émettre des doutes quant aux capacités financières de l’Ordre 
d’assumer pleinement son rôle de souverain. 

Quoi qu’il en soit, la paix était signée entre les deux pays. Ceux-ci échangèrent 
des ambassadeurs au mois de novembre suivant. Mais malgré ces signes 
d’entente, la tension montait. Le Cabinet Addington connut, tout au long 
de l’année 1802, une opposition parlementaire particulièrement véhémente, 
dont le leitmotiv était que si l’Ordre était réinstallé à Malte, la porte s’ouvrait à 
Bonaparte pour réaliser ses projets en Orient. Il repoussait donc sans cesse la date 
du rappel des troupes britanniques, arguant que, tant que toutes les puissances 
mentionnées dans le traité refusaient d’assurer la garantie d’indépendance de 
l’île, il ne lui était pas possible de l’évacuer. De plus, les dernières acquisitions 
de Bonaparte, en Suisse, Italie et Hollande représentaient autant de violations 
internationales que l’Angleterre souhaitait compenser par des territoires. Elle 
fit alors des réclamations en ce sens, réclamations acceptées sur le principe 
par Bonaparte. Mais, lorsque Malte fut envisagée comme monnaie d’échange, 
Malte, clé de voûte des projets du Consul concernant son expédition vers l’Inde, 
l’intransigeance fut encore et toujours la même du côté français.

Dans le même temps, en France, le Consulat était désormais favorable à 
la guerre, Bonaparte ayant compris que l’Angleterre s’ingéniait à trouver 
incessamment des arguments pour ne pas évacuer, mais qu’elle ne souhaitait pas 
être à l’origine de la guerre. N’ayant pu récupérer l’île par la paix, il lui fallait la 
reconquérir par la guerre. Ainsi, le 10 mars 1803, le journal français le Moniteur 
titrait « Malte ou la guerre » 19. Après plusieurs semaines de tensions extrêmes, 

18 Ibid. 
19 Alain Blondy, L’Ordre de Malte..., op. cit., p. 473.
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aucun des deux pays n’étant parvenu à effrayer l’autre, la guerre fut déclarée le 
16 mai 1803. Elle ne devait trouver une issue définitive que le 7 août 1815, jour 
où l’Empereur des Français, Napoléon Ier, monta à bord du Northumberland qui 
devait le mener sur l’île de Sainte Hélène, son tombeau.

Pour conclure sur cette rupture de la paix d’Amiens, il nous faut diriger 
notre réflexion vers deux des acteurs essentiels : l’archipel maltais d’une part, 
son premier gouverneur, Sir John Alexander Ball, d’autre part. Malte avait, 
tout au long du xviiie siècle, procuré à la France des infrastructures portuaires 
remarquables, et avait par là joué un rôle économique considérable pour cette 
puissance 20. La Révolution française, avec son cortège d’idéaux libérateurs, 
était venue mettre un terme à cette relation stable et amicale. Elle avait amené 
l’ancienne puissance protectrice qu’était la France à envahir l’île et à en chasser 
un Ordre religieux qui y régnait sans partage depuis deux cent soixante-
huit ans. La logique de cette invasion était d’ordre militaire, Malte procurant 
au Directoire un point d’appui pour ses aspirations vers l’Orient. La réaction de 
la Grande-Bretagne ne fut pas différente : c’est la logique militaire qui poussa 
Nelson à entamer un blocus destiné à contrecarrer ces projets.

Mais, avec l’entrée en scène de Ball, cette logique s’infléchit vers une pensée 
beaucoup plus pragmatique, pensée dont les dirigeants français se trouvaient à 
cette époque fort dépourvus, leur quête de la « Liberté » occultant et excusant 
tout le reste. En effet, Ball, dès son arrivée sur l’île, raisonna en fonction de 
l’intérêt économique potentiel que pouvait représenter l’île pour son pays, 
relayant par là les aspirations de la City. Son talent fut de savoir imposer cette 
réflexion à un gouvernement qui était plus préoccupé par l’urgence d’une 
victoire militaire sur la France, que par l’avenir des échanges commerciaux en 
Méditerranée. Son talent fut également de savoir se faire aimer des Maltais, alors 
que les Français de leur côté avaient tout fait, de façon totalement irréfléchie, 
pour s’en faire exécrer. Ball joua, en quelque sorte, un rôle depuis longtemps 
disparu à Malte, celui de Proconsul romain gouvernant de façon quasi autonome 
le territoire dont il avait la charge. Au lieu de gouverner l’île en fonction des 
directives de la métropole, il pratiqua la politique du fait accompli. Alors, 
lorsque la Grande-Bretagne commença à regarder sa prise avec un autre regard, 
et qu’elle émit l’idée de la conserver plus longtemps que prévu initialement, 
elle décida d’y envoyer un représentant plus docile que Ball ne l’avait été. Mais 
lorsqu’elle réalisa, un an et demi plus tard, que si elle souhaitait la conserver 

20 Voir Xavier Labat Saint Vincent, Malte et le commerce français au xviiie siècle, thèse de 
doctorat d’Histoire, université Paris-Sorbonne, 2000.
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malgré les clauses du traité de paix, elle ne devait pas commettre la même erreur 
que les Français en dressant la population contre elle, elle se résolut alors à y 
renvoyer celui pour lequel les Maltais avaient montré un réel attachement, 
Sir Alexander Ball. Ce dernier, revenu sur l’île, continua de mener sa politique 
paternaliste de rapprochement et d’écoute. Telle qu’il la promettait aux Maltais, 
la Grande-Bretagne devait être la puissance protectrice et bienveillante de l’île, 
à laquelle, sinon l’indépendance, du moins l’autonomie allait être offerte. Ball 
réussissait là où les révolutionnaires avaient si lamentablement échoué, car il 
prenait en compte les désirs des Maltais, les écoutait, et surtout leur tenait le 
discours qu’ils avaient envie d’entendre. Il avait su, lui le sir anglais, mettre en 
application les sages paroles que Talleyrand avait prononcées, lors de la séance 
de l’Institut des Sciences morales et politiques du 3 juillet 1797 :

C’est donc sur la connaissance anticipée des intérêts réciproques, fortifiés par 
ce lien si puissant d’origine commune, que l’établissement [colonial] doit être 
formé, et sur la force de cet intérêt qu’il faut compter pour en recueillir les 
avantages. […] ainsi, point de domination, point de monopole ; toujours la 
force qui protège, jamais celle qui s’empare 21.

21 Essai sur les avantages à retirer des Colonies Nouvelles dans les circonstances présentes, 
par le Citoyen Talleyrand, lu à la Séance publique de l’Institut National, le 15 messidor, an V, 
publié dans Annales [de l’Académie des sciences coloniales], III, 1929, p. 141-147.
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